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POEME

Toil corps dresse dans It- matin.
Ton liean corps 1111 dans la Initiiere,
la grace d'elfe et de I lit in
Dans la rosee de la clairiere.

Ton corps (lore par le soleil
Anpres diupiel anrore est pale,
Ton corps j>arfait et sans pared.
Ta beaute d'epbebe et de male.

Ion corps taille dans nil liean marl»rt*

Chanfle par le soleil d'ete.
Ton corps elance ciimnie nil arlirt'.
I lie priere a la beante.

Ce corjis lie gloire et d'allegresse
Est le meine ipii. eette unit.
M'enveloppait de sa tendresse
Et loin de nioi plenrait d'ennni.

\ a moil amour, danse et nie laisse.
I.e soir descend apres le jonr.
Las de danse, si le jonr baisse,
Tn reviendras ä 111011 ainoiir.

Et moi. veillant ä ton sonimeil.
Je reverai (In corps -nperbe
Qui ce matin sons le soleil
Dansait conime 1111 fanne dans l'lierbe.
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